
Message du 30 juillet 2023 / 25 à 30 minutes 
 

La vocation, l’appel….. 
 

Introduction : 
L’été et les vacances sont souvent un temps mis à part pour se reposer, se 
détendre, voyager mais aussi pour se pauser, et se poser de bonnes 
questions que nous n’avons pas toujours le temps de se poser le reste de 
l’année. Et plus particulièrement quand on est jeune et pleins de projets (ou 
moins jeune d’ailleurs) et/ou plutôt…. «sans projet précis». 
Se lancer dans la vie sans savoir où on va ou sans avoir des objectifs peut 
au bout d’un certain temps créer un malaise intérieur profond, un sentiment 
d’inutilité, des frustrations où à l’inverse, avoir un chemin tout tracé, parfait 
et toujours savoir où on va, peut faire naître des crispations ou des regrets 
et ôter tout le sens de « l’aventure de la vie ». 
On peut aussi avoir besoin de faire le point, de se mettre à l’écart, de faire 
une halte pour regarder calmement autour de nous, profiter du paysage 
sans être acteur, sans être obnubilé et obsédé par la route à suivre dans 
notre vie… 
 
Nous avons tous eu ce sentiment d’être « utile » ou d’être 
« inutile »….dans notre vie. Quand on était jeune ou même tout au 
long de la vie.  
A quoi devons- nous servir ? 
La semaine dernière Abdoulaye nous a parlé….de quoi d’ailleurs ? 
 
De discernement, discerner ce que Dieu veut pour nous, faire avec 
nous….c’est le moment de mettre en pratique. 
 
Je voudrais avec vous aborder ce qu’est ou ce que devrait être la vocation 
du chrétien, mais la vocation au sens large…. 
Ce ne sera qu’un aspect partiel, mais je propose d’ouvrir une piste de 
réflexion pour chacun d’entre nous. 
Nous allons voir au travers de différentes situations de l’apôtre Paul que la 
vocation ne se réduit pas simplement à une intuition soudaine, à une 
conviction forte, ni à une réussite ou une étape franchit dans sa vie. Cà 
peut être parfois un processus plus ou moins long, qui nous fait changer de 
direction, qui nous fait bouger dans une autre direction, qui nous surprends 
ou qui nous interroge….ou qui nous dérange 
 
Chez nous, les protestants évangéliques la vocation est un terme peu 
employé nous préférons historiquement « l’appel de Dieu », 
« l’engagement » pour ne pas être trop assimilés à nos amis Catholiques 
chez qui la vocation est réservé aux prêtres ou aux ecclésiastiques en 
général. 



 
 

Le titre :   La vocation, l’appel…..l’engagement 
 

Lire : 2 Thimothée 1/ 6 – 12 : verset 9 : « il nous a sauvé et adressé une 
sainte vocation » 
 
Je développerai en  3 points : 

1) Dieu appelle tout croyant 
2) Comment Dieu peut-il nous appeler ? 
3) Où Dieu nous invite t-il à exercer son appel 
4) Conclusions 

 

1) Dieu appelle tout croyant : 
 
Définition du dictionnaire de la vocation : du latin « vocare » : 
« appeler ». Destination naturelle de quelqu’un, d’un groupe. Penchant, 
aptitude spéciale pour un genre de vie, une profession, un goût : vocation 
pour le théâtre…Appel au sacerdoce ou à la vie religieuse. Avoir vocation à, 
être qualifié pour… 
 
Le mot vocation est un mot, un peu désuet, vieillot qui fait peur, c’est un 
mot qui a aussi un usage « religieux » dans notre société, alors qu’il 
représente une situation extraordinaire pour un croyant : car avoir une 
vocation devrait se traduire par : « être appelé par Dieu à son service »  
 
Une majorité de chrétiens croient qu’il n’y a que quelques "heureux élus » 
qui ont la chance d’avoir une vocation auprès de Dieu et au service de 
Dieu. 
 
Et bien non, tout chrétien est appelé à son service….nous avons tous 
une vocation, car  

« Il nous a sauvé et adressé une sainte vocation » 
 
Lisons 2 textes : 
 
1 Corinthiens 1 / 26 - 29 : à lire 
Ce texte nous rappelle que parmi nous, il n’y a pas beaucoup de sage 
(selon les hommes), pas beaucoup de puissants, pas beaucoup de nobles.  
Dieu a choisi des hommes « ordinaires », des hommes faibles de ce monde 
pour confondre les sages, pour confondre les forts, pour confondre la folie 
du monde afin que personne ne se glorifie afin que nous restions humble. 
Pas besoin d’avoir fait polytechnique pour entrer dans une vocation …. 



Pour « confondre » les hommes puissants et les nobles, ……qui d’ailleurs 
ne sont pas excluent du royaume de Dieu…Paul n’était-il pas un homme 
puissant dans sa sphère de vie avant de rencontrer son sauveur…. 
 
Ephésiens 2 : 8 – 10 : Car c’est par la grâce que vous êtes sauvés, par 
le moyen de la foi. Et cela ne vient pas de vous, c’est le don de Dieu. 
Ce n’est point par les œuvres, afin que personne ne se glorifie. Car 
nous sommes son ouvrage, ayant été créés en Jésus Christ pour de 
bonnes œuvres, que Dieu a préparées d’avance, afin que nous les 
pratiquions. 
 
Ce passage d’Ephésiens qui nous « affirme clairement » que c’est la grâce 
de Dieu qui sauve et qui nous précise bien que ce ne sont pas nos œuvres 
qui nous sauvent et que personne ne peut se vanter de ses propres 
œuvres, mais aussi qui, il nous rappelle l’objectif que nous avons 
tendance à oublier : Dieu a préparé des bonnes œuvres d’avance pour 
que nous les pratiquions…que nous les accomplissions … 
 
Nous avons plusieurs bonnes œuvres à notre disposition, donc plusieurs 
vocations, plusieurs appels s’offrent à nous…nous avons le choix.  
 
En effet, quand nous disons « la vocation » c’est très restrictif et ça pourrait 
nous faire croire qu’il n’y a qu’une seule vocation à réaliser à suivre…la 
vocation évoque un « chemin unique » alors que Dieu nous a préparé une 
multitude de chemins.  
 
Paul nous appelle à découvrir toutes les occasions que Dieu a préparé 
d’avance et qui jalonnent notre existence de notre jeunesse……jusqu’à 
notre mort. En effet, souvent on dit aux jeunes chrétiens : cherchez et 
découvrez votre vocation, comme quand on leur demande qu’est-ce que tu 
vas faire comme métier, choisi bien ne te trompe pas…mais tout comme on 
peut être amené à changer de métier, à tout âge, cette question de la 
vocation peut et doit se poser en terme de variétés…. 
 
Alors, je n’exclue pas la vocation ou l’appel unique que quelques-uns ont 
reçue, comme évangéliste, prédicateur, pasteur, vocation qu’ils pratiquent 
leur vie durant…..mais, mais, aussi, combien d’évangéliste, de pasteurs ont 
dû changés de « profession » dans leur vie, pardon de vocation !!! 
 
Dieu qui est bon permet à tout chrétien d’envisager une vie formidable dans 
laquelle à tout âge il pourra exercer une vocation, un appel. Ce n’est pas un 
chemin unique tout tracé comme beaucoup voudrait nous le faire croire. La 
vie avec Dieu est une aventure permanente variée et pleine d’imprévus et 
de surprises préparées par lui-même…et ça, ça doit nous encourager. 
 



Notre responsabilité n’est donc pas d’inventer une vie ou une vocation 
qui nous passerait par l’esprit, ou qui nous plairait, ou choisir par défaut une 
vocation pour être tranquille, mais de chercher, de rechercher et de 
découvrir la vie que Dieu a imaginée pour chacun d’entre nous de façon 
individuelle, de se laisser guider par Dieu, (par le Saint Esprit)….pour 
pouvoir le servir utilement et participer à la construction de son royaume. 
Pour peut-être aussi éviter une vie de regrets ou de frustrations…. 
 
 

2) Comment Dieu peut-il nous appeler ? ; 
 

Pour illustrer la manière ou les manières que Dieu utilise pour nous 
« appeler » à exercer une vocation ou des vocations nous pourrions balayer 
l’ensemble des situations de nos ainés dans la bible : Abraham – Moise – 
Josué – Gédéon – David …..des histoires que nous connaissons bien et qui 
peuvent bien sûr nous servir d’exemple et qui sont d’ailleurs là pour cela, 
mais parcourons plutôt l’aventure de l’apôtre Paul qui illustre une variété de 
situations et d’appels différents, riches en diversités………et qui  semble 
plus proche des réalités du 21ème siècle … 
 

Commençons par la révélation sur le chemin de Damas : 
 
Actes 9 / 3 -  6 : Comme il était en chemin ……… 
 
Paul l’homme du chemin de Damas, mais alors me direz-vous comment 
discerner l’appel de Dieu pour sa propre vie quand on n’a pas reçu une 
révélation aussi forte que celle de Paul !!!. Car cette manière de faire du 
Seigneur très particulière est vraiment limitée aux témoins directs de Jésus 
Christ, nous dit l’écriture : 
 
1 Corinthiens 15 / 7 – 9 : Ensuite il est apparu à Jacques, puis à tous 
les apôtres. Après eux tous, il m’est aussi apparu à moi, comme à 
l’avorton ; car je suis le moindre des apôtres, je ne suis pas digne 
d’être appelé apôtre…etc.. 
 
Donc, ça commence mal me direz-vous ? Ce n’est pas par ce type de 
révélation que Dieu nous vous adressera un appel. Cette révélation à Paul 
ne nous fournit donc pas un modèle quant à la manière que Dieu va 
employer pour nous révéler son appel au 21ème siècle certes… !!!! 
 
Dieu c’est révélé à un Paul, qui ne connaissait pas les versets que nous 
avons lu puisqu’ils n’avaient pas été écrits et Dieu voulait justement se 
servir de lui pour les écrire…. 



Dieu avait besoin dans son plan de frapper fort pour que nous 
puissions aujourd’hui être sûr que la volonté de Dieu est bien que 
nous ayons de bonnes œuvres à réaliser….. 
 
Ne discutons donc pas le fait que nous ayons ou n’ayons pas une vocation 
ou des vocations ou des appels pour servir Dieu…c’est une certitude qui 
s’adresse à tous les chrétiens dans les écritures. 
 
Poursuivons donc le chemin de Paul, puisque que n’aurons sûrement pas 
une première révélation aussi forte, et regardons maintenant comment Paul 
a décidé de l’orientation de son ministère ou plutôt comment le Seigneur a 
pratiqué pour orienter son ministère.  
 

Au début de ses voyages qui constituent la base de son appel 
vers les païens. 
Actes 13 / 2 : Pendant qu’ils servaient le Seigneur dans leur ministère 
et qu’ils jeûnaient, le Saint Esprit dit : mettez-moi à part Barnabas et 
Saul pour l’œuvre à laquelle je les ai appelés. Alors après avoir jeûné 
et prié, ils leur imposèrent les mains, et les laissèrent partir. 
 
Nous lisons que c’est le Saint Esprit qui dirige et qui leur « dit » de mettre 
à part Barnabas et Saul (Paul) pour les envoyer. Nous ne savons pas 
exactement comment le Saint Esprit communique le message, mais ce que 
nous savons c’est que c’est après une période de culte de jeûne et de 
prières des responsables de l’Eglise d’Antioche. Nous pouvons aussi 
remarquer que l’appel ne précisait pas où ils devaient aller. Pourquoi se 
sont-ils rendus à Chypre ? Le texte ne répond pas à cette question, mais 
nous savons que Barnabas est originaire de Chypre et nous pouvons 
imaginer qu’ils ont considéré que le « bon sens » les envoyait sur un 
terrain de connaissance…. 
 
Alors nous pouvons retenir de cet exemple, que pour connaître la 
volonté de Dieu il faut toujours commencer par la prière, le culte 
personnel et le jeûne et aussi et surtout y associer les responsables 
de l’Eglise qui nous connaissent et qui connaissent les besoins…et 
aussi y mettre un peu de « bon sens » car nous avons tous une 
histoire, un vécu et des dispositions naturelles qui peuvent orienter 
nos décisions : Si je suis un homme originaire de la campagne 
profonde française il me sera plus facile de travailler dans une 
campagne que dans une grande ville …..un musicien aura plutôt une 
vocation dans la musique…un chanteur dans la chorale 
(DENISA)….un africain en Afrique….un malien au Mali 
 

Continuons le parcours de Paul….. 



Contrairement au premier voyage missionnaire, le deuxième n’est pas le 
résultat d’une révélation reçue, mais d’une « réflexion stratégique » de 
Paul : 
Actes 15 / 36 : Quelques jours s’écoulèrent, après lesquels Paul dit à 
Barnabas : retournons voir les frères dans toutes les villes où nous 
avons annoncé la parole du Seigneur, pour voir en quel état ils sont. 
Nous voyons que Paul, qui bien sûr continue à prier et à écouter le Saint 
Esprit, n’en doutons pas, considère après avoir réfléchi qu’il est 
nécessaire d’aller voir l’état des chrétiens dans toutes les villes qu’ils ont 
évangélisées. La « réflexion » n’est pas à exclure de notre recherche de la 
volonté de Dieu pour son appel. Dieu nous considère comme des hommes 
responsables de nos actes et peut nous laisser choisir une voie ou des 
voies par la réflexion…d’ailleurs Paul dans sa réflexion n’est pas d’accord 
avec Barnabas sur la personne à emmener avec eux et ils se disputent : il 
est parlé de dissentiment assez vif. A tel point que Barnabas repart à 
Chypre avec Marc et que Paul part pour la Syrie avec Silas…Nous 
pourrions y voir une conséquence néfaste d’un choix de Paul par sa propre 
réflexion et leur entêtement, mais en fait Dieu utilise leur forte 
personnalité pour « dédoubler » les équipes missionnaires donc élargir 
le champ d’action….pour l’annonce de l’évangile. Et nous l’avons vécu dans 
nos propres églises… 
 
Alors nous pouvons en conclure que nous pouvons conduire notre 
propre réflexion dans nos choix tout en continuant à prier et à écouter 
Dieu et ce que les autres ont à nous dire. Il se peut même que nous ne 
soyons pas d’accord avec un frère ou une sœur sur les objectifs et 
nous pouvons également nous retrouver en conflits avec eux sur des 
choix, mais si nous avons comme Paul la conviction d’être utile pour 
l’œuvre de Dieu…. allons–y sachant que Dieu aura le dernier mot nous 
réorientera si nous savons l’écouter, sans nous buter…Certains 
chrétiens doivent quitter leur Eglise pour aller exercer un ministère ou 
un appel du Seigneur ailleurs…Dieu recherche l’efficacité dans la 
diversité et par des moyens que nous ne comprenons pas toujours… 
 
C’est vrai que nous sommes très déçus quand un frère que nous avons 
formé, que nous choyé, aimé, s’en va … 
 

Maintenant, quand Paul recrute Timothée qui devient son fidèle 
collaborateur nous ne voyons pas de révélation, ni de conviction, 
ni d’appel spécifique, ni de réflexion personnelle précise : 
 
Actes 16 / 2 – 3 : Les frères de Lystre et d’Icone rendaient de lui un 
bon témoignage. Paul voulut l’emmener avec lui. 
 



Paul voulait le prendre avec lui sur un seul critère : Timothée avait une 
bonne réputation parmi les chrétiens locaux. 
 
Avons-nous une bonne réputation, un bon témoignage, dans notre 
Eglise local pour être appelé au service de Dieu ? oui oui ça compte 
aussi 
 
Et savons-nous utiliser, dans notre service, un frère ou une sœur qui 
veut travailler pour le Seigneur et qui cherche sa vocation ? 
 
Savons-nous encourager un frère ou une sœur pour le choix de son 
appel ? 
 
L’Eglise est une vie communautaire ou chacun a besoin de l’autre 
pour trouver sa vocation…Tiens il me semble que tu es patient pour 
écouter les frères et les sœurs ; tu es plein de compassion, tu pourrais 
peut-être t’orienter vers un ministère plutôt pastoral… 
 

Pour la suite du ministère de Paul on retrouve l’intervention forte 
du Saint Esprit :  
 
Actes 16 / 6 – 7 :  Ayant été empêchés par le Saint-Esprit d’annoncer la 
parole dans l’Asie, ils traversèrent la Phrygie et la Galatie. Arrivés près 
de la Mysie, ils se disposaient à entrer en Bithynie ; mais l’Esprit de 
Jésus ne le leur permit pas. 
C’est de façon négative : ils sont empêchés …nous ne savons pas 
comment, mais nous pouvons imaginer que des circonstances adverses, 
comme des troubles, des oppositions, peuvent bloquer le voyage de Paul 
qui ne se lasse pas d’avancer jusqu’à ce que l’Esprit lui permette 
d’annoncer l’évangile  
Dans notre propre vie nous pouvons être empêchés de faire quelque 
chose, même des choses qui nous plaisent, comme Paul qui voulait 
annoncer l’évangile partout où il passait. Sachons être patient dans 
nos choix attendre le feu vert du Seigneur…même si nous avons 
pensé bien faire. Ca peut prendre du temps pour connaître la volonté 
de Dieu pour nous….mais persévérons avec patience 
 

Paul qui veut continuer malgré cette période défavorable, poursuit 
son voyage et attend que de nouvelles portes s’ouvrent : 
 
Actes 16 / 9 : Pendant la nuit Paul eut une vision : un Macédonien lui 
apparut, et lui fit cette prière : Passe en Macédoine, secours-nous ! 
C’est par un songe que Paul est invité à poursuivre son voyage dans le 
« monde occidental ». Il répond à la prière d’un homme qui crie à lui : 
secours-nous ! Change tes plans de voyage, traverse et vient en 



Macédoine. De là, c’est l’évangélisation d’un monde nouveau qui 
commence. Aurait-il pris une telle décision s’il n’y avait pas eu cette vision, 
ce songe ? 
 
Dieu peut utiliser le songe, le rêve, ou un messager pour nous 
interpeler. Pour nous faire connaître les besoins de son œuvre. Et les 
exemples même modernes ne manque pas. 
Dieu peut nous demander de changer d’orientation. Sommes-nous 
prêts à changer nos plans, nos habitudes, notre confort (et je pense à 
Jérémie et Maryline DEGLON et d’autres…) pour répondre à l’appel du 
Seigneur. 
Nous voyons aussi dans cet appel pour sauver les Macédoniens que 
Dieu peut nous appeler à un grand défi et ça peut nous faire 
peur….mais quel aventure. 
 

Regardons maintenant une dernière et surprenante occasion de 
choix que Paul fait lorsqu’il est en route pour porter la collecte à 
Jérusalem : 
 
Actes 21 / 4 : Nous trouvâmes des disciples, et nous restâmes là sept 
jours. Les disciples, poussés par l’esprit, disaient à Paul de ne pas 
monter à Jérusalem. Mais lorsque nous fûmes au terme des sept 
jours, nous nous acheminâmes pour partir…. 
Les disciples de Tyr lui disent de ne pas monter à Jérusalem et par 
l’Esprit….pourtant Paul va à Jérusalem où il est arrêté. Rien dans le texte 
ne précise que Paul a désobéi à Dieu en refusant d’écouter les chrétiens de 
Tyr. En fait, il y avait danger, et il en était averti, mais il s’était fixé ce but. Et 
nous savons que son arrestation à Jérusalem est l’étape ultime qui mène 
Paul à Rome capitale du monde de l’époque.  
Ceci nous montre la détermination de Paul qui est prêt à souffrir pour 
annoncer l’évangile. Il ne se laisse pas détourner de son chemin même si 
c’est vrai que l’Esprit l’avertissait de la difficulté qui l’attendait. Il avait une 
détermination indéfectible et sûrement un bon discernement, mais c’était 
Paul….D’ailleurs les chrétiens de Tyr ne lui reproche rien, ils prient pour 
son départ pour Jérusalem. Et le Seigneur a aussi pu tester Paul pour voir 
s’il renoncerait ou continuerait…..mais c’est mon interprétation. 
 
Et nous, sommes-nous toujours déterminés pour continuer notre 
service, notre appel, quand on nous demande d’abandonner pour des 
raisons certes valables mais qui nous détourne du but fixé par Dieu ? 
Ce n’est pas facile et ça demande du « discernement » et de 
l’expérience avec le Seigneur. Mais c’est là une étape ultime pour 
nous et nous avons le droit à l’erreur…je pense que je Seigneur peut 
aussi nous tester. Mais il le fait avec des hommes capables de 
supporter l’adversité… 



 
Nous voyons donc la grande diversité de Dieu pour nous diriger et nous 
faire avancer dans notre choix ou nos choix de vocations. Il faut surtout 
retenir que nos vocations peuvent être très diverses et évoluer au cours du 
temps.  
 
 

3) Où Dieu nous appelle t-il à exercer notre vocation ? : 
 
Ephésiens 4 / 11 – 12 : Et il a donné les uns comme apôtres, les autres 
comme prophètes, les autres comme évangélistes, les autres comme 
pasteurs, et docteurs, pour le perfectionnement des saints en vue de 
l’œuvre du ministère et l’édification du corps de Christ 

 
C’est vrai que « certains » de part leur don personnel sont appelés à une 
« vocation » plus spirituelle que d’autres mais nous pouvons affirmer avec 
l’écriture que ces fonctions dans l’Eglise, certain pourrait dire ces métiers, 
sont en fait des outils à la disposition de tous, pour que chacun puisse 
trouver sa propre vocation son appel particulier, à tout moment de sa vie, 
dans l’Eglise du Seigneur. 
 
Alors c’est vrai que notre vocation peut d’abord s’exercer dans l’Eglise,… 
mais nous sommes appelés à servir dans tous les recoins de la société et il 
n’y a pas plus de mérite à être un pasteur dans une Eglise que d’être 
appelé à servir Dieu dans son travail ou  ailleurs … 
 
Peut être que le Président américain Lincoln qui était chrétien aurait été un 
bon pasteur mais il n’aurait sûrement pas aboli l’esclavage s’il avait été 
pasteur car il n’aurait pas eu le pouvoir de le faire. Le Seigneur nous met en 
circonstance pour exercer notre vocation. 
Henri DUNAN qui était un chrétien n’aurait peut-être pas fondé la Croix 
Rouge s’il était resté pasteur ou ancien dans une Eglise, mais Dieu aurait 
peut-être choisi quelqu’un d’autre…pour vous dire que nous avons tous une 
vocation au service de Dieu à nous de la découvrir et de la 
développer…sans regret, sans complexe. 
 
Nous pouvons exercer notre appel dans notre travail, je connais un chrétien 
de Nation qui a eu l’appel pour lancer les GBE il y a 40 ans (les Groupes 
Bibliques en Entreprises) pourquoi ne pas exercer notre appel dans les 
loisirs aussi !! aujourd’hui les loisirs représentent plus de 30% du temps 
actifs chez certains…., auprès des retraités qui vont représenter bientôt + 
d’1/3 de la population, dans la mission, dans le sport je pense à Sport et 
Foi…..bientôt les JO… 

 
 



 

4) Conclusion : 
Pour résumer, nous n’avons aucune excuse pour « éviter » notre vocation, 
le Seigneur nous a donné tous les moyens et toutes les possibilités la 
découvrir ou répondre a son appel, mais chacun à son niveau et si nous le 
désirons vraiment car Dieu respecte nos décisions   : 
Alors résumons ces moyens : 
- l’écriture qui peut nous donner des exemples à suivre  
- le Saint-Esprit par la prière, le jeûne  
- les responsables de l’Eglise : qui nous connaissent et qui peuvent nous 

conseiller  
- les frères et sœurs qui nous connaissent : et au travers de leur prières 

et leur avis 
- le bon sens qui peut orienter nos choix 
- notre réflexion Dieu nous a créé intelligent  
- notre conviction personnel mais avec confirmation d’un frère ou d’une 

sœur  
- nos conflits 
- la collaboration avec un frère ou une sœur (une vocation n’est pas 

forcément solitaire) 
- les empêchements de Dieu ou les arrêts de Dieu 
- les circonstances de la vie : un chrétien qui devient paralysé ou 

muet…peut exercer un appel pour servir chez les infirmes les muets les 
aveugles.. 

- les songes ou visions ne sont pas à exclurent 
- être ouvert aux surprises de Dieu : changer nos plans nos habitudes… 
- nos penchants naturels sont aussi à exploiter : la musique, la danse…. 
Mais nous devons être prudent dans l’utilisation de l’un ou de l’autre de ses 
moyens et toujours avec des avis partagés avec des frères et des sœurs 
plus âgés dans la Foi.  
 

La vocation ou l’appel ne tombera pas du ciel, comme on dit, mais 
viendra du ciel… 

 
 


